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AUX OR!GINES DU JUDA!SME 

d'n groupe relaivement redit de sources meievles, R. yeh Leb ha
Kohen Heler naigue a ravers un grand nombre d'ourages de ishonim, a
l'epoque d'autant plus obscurs;qu'ls n'ont encorejais ete imprimes, tels 
le Ser Mordekhai, le Teumat ha-Deshen et bien d'ures; ceci, non pr pur 
souci d' ehausiite, is pour rouver, genelement a posteioi, des autori
tes niennes suscepibles d'avoir anicipe (souvent sur un mode implicite) 
ses audacieuses aancees theoiques. L'autre ourage de R. yeh Heler a 
exercer une iluence decisive sr les talmuistes posteiers, jusqu'a nos 
jours, est le Shev Shea'tea, un ite en sept paties sur les concepts des de 
la science talmudique que sont le doute (saek), la presompion (haaka), la 
mjoite (rov) et le temoinage ('edut). Dns la lignee du Shah, du i Me9a
dim et du aa9atAyeh, l'auteur des Ketsot ha-'Hoshen conibue gndement 
a aianchir 1' ecriure de la science tlmudique de a orme du comentire, 
meme si les tetes cnoniques (Tmud, Rishonim, Shulk'han Auh) restent 
bien eidement l'objet meme de cete science. 

roressivement degage des omes clssiques, le savoir mudique opere 
au " siecle n retour au comentaire direct et temoigne d'une creaiite 
presque sns precedent. En donner le detail ici serait mpossible : en Europe 
occidenle et oientale s'ecivent tant de textes majeurs que ne prler que 
des plus celebres-les 'Hiddushei abbeinu 'Haim de R. 'n Soloveitck de 
Brisk (1½3-1918) sr le Mishneh Torah, le Tsaaat Pa'nea'h de . Yossefosen de 
Rogatchov (1858-1936) ..• - imposerait de sser ns l'ombre des eures non 
moins ondamentles, b ien que res ferentes dans leur approcie, comme 
les Sidrei Taharot de . Gershon 'Hnoh Leiner de Ran (1839-1891), les 
Sha'arei Yosher de R. Shim'on Skop (1860-1939), le Marheshet de R. 'Hanokh 
Eiis (1863-1941), et bien d'aures. Cete veritable renssnce, qui n'est pas 
liitee a la Liie et qi �e prolonge jusqu'a la Shoh et meme au-dea, ne 
se con�oit ele-meme que lns une deference ax ishonim; cette deference 
eremement econde relete la ision ue se orgent les tamuistes de ler 
discipline : non ps n raval de genie soitre, mais la conribuion a un 
ediice comun, celi de la Torah. 

Fronispice d'ne des premieres ediions du raite M,9illa du mud de Babylone, 
imprimee pr a le Soncno, lors etablie en la ille de Pesro, en 1516. Cette 
impression precede la preiere ediion complete du lmud pr Dniel Bamberg. 
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